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J'AI MA CACHETTE, 

VAUDEVILLE EN UN ACTE; 
Par mm. BRAZlERfils, et JOLLY. 

Représenté f pour la première fois , à Paris , 
sur le Théâtre des Kariétés Amusantes , le 
i8 Nivôse an Xll. 



A PARIS, 

Chez FAGES, Libraire ^ au Magasin de Pièces 
de Théâtre, boulevard Saint-Martin, n.** 39 , 
YÎs-à-Tis la rue de Lancry. 



1812, 



PERSONNAGES. . Acteurs. 



L'IVROGNE. JoUy. 



Le Théâtre représente une chambre simple , à droite de 
V acteur et sur le devant de la scène y est une table et 
deux chaises j au miUeu de la chambre est une chaise , 
sur laquelle est une perruque et un chapeau , à gaucha 
de Facteur y une porte. 



COUPLET D' A N N Ô N C E. 
Air : De la Pipe de tabac. 



I. 



Seul, on vît plus d'un personnage , 
Obtenir nnaints succès flatteurs, 
Notre Ivrogne, contre l'orage; 
Héclame ici mêmes faveurs ; 
Car sa douleur serait ex liO me, 
Si par un rnalhour nx (ieslii: ; 
Il se voyait tbrcé j-lm^iiiô/ue j . 
À înottre de j'cau daus î»uu viu. 
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'""■L'IVROGNE 

TOUT SEUL. 



Au leçer du rideau , Piçrogne est endormi près de la table 5 
sur laquelle est sa montre et sa tabatière , et un rouleau 
de papier^ Use répeiUe y regarde autour de lui , et dit : 

L*l V H O G 5 E . 

Je ré vais qtre j'étais au cabaret , maïs hélas î je vois bien 
que ce n'est qu'un songe ( il regarde à sa montre. ) onze heu- 
res ! j'ai dormi bien long-tems , quoique je ne fusse pas 
dans mon Ht ; car autant que je puis ntVn rappeler , je ne 
me suis pas déshabillé.. • ce que c'est qite de nous .. hier, 
au milieu de bous amis , b^ivant j chantant , dansant ; 
aujourd'hui, seul ,. dans- cette maudite chambre ; il n'y a 
que ma femme q pi ait pu 'me jouer ce tour, elle seul 
venue me chercher au. cabaret, et m'en aura fait sortir ... 
malgré moi, . elle est ridicule , ma femme... parce qu'elle 
n'aime pas le vin, elle voudrait que je n'en busse point^ 
elle a tort, très-tort ^ grandement tort, car, en buvant, 
je puis prouver y que je ne fais tout j^jste que ce q^ue je dois 
faire. 

Aie: Si.Pauîine est dans V indigence. 
Au sein de sjn inquiétude. ^ 
Usant d'un remède, neuve au, . 
Depuis long-tems- par habitude , 
Ha. femme qe boit jque de l'eau ; 
•, ..Comn^eil faut, prè$ de ce qu'il aime^ 

. • . Qu'un man se montre joyeux, - 
A table ,. d'après mon syst^m» , 
• Je bois, toujours, du v'ifi pour àiux. 

1) est si tîoux de boire , que je. ne saitrais m'en empêcher , 
et pois les primîipes... les scrupules... et moi je suis très- - 
-^rupuloiiX)' car enfin , la vigne produit le rjstbîi) ^ du raisin 
on fait le vin , et comme dit l^autre.. " ■ ■ * - .:7 
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( 4 ) • 

Aîr : Trouper le bonheur en "FcanWe, 

Quand par un goût Crès-naturd ^ 
' Le bon Noé planta la vigne , 
Il Youlut que chaque mortel ! 
De ce bienfait se montrât digpe p , 
Il dit, de buveurs^ ici bas. 
Je veux que le monde fourmille^ 
Ainsi y celui qui ne boit pas^ 
Ne peut-être de Iji famille. 
Aus.i, sur ce point, je ne crains pas d'être pris pour 
b&tàr(f ^ c'est toujours consolàïit pour moi , qui tient a coû- 
naître mes p^frens , naais ma femme me lait tou jotftt la 
g LA erre y elle ne veut pa» entendre raison , ta-dessus; j'ai 
mal fait, aussi , d'en prendre une, si j'étais resté garçon, jo 
serais libre à présent... cependant. 

Air i du VanàevilU de ClaméKn^ 
Ce n'est .point une folie. 
D'accepter le nom d'époux 9 \ . 
Quand on prend femme j«lie 
Et que l'on u*ast poiut jaloux ; 
Mais celui doutia jnanie, 
£st de craindre les rivanx. 
' ^ Au moment qoi'il s^ marie , 

Perd bien souvent le repos. 

Une constance étemelle , . 

Capable de tout braver , 

£st Hnfs chose a belle • ' - 

Qu'on ne saurait la trouve ; 

Dans sa beauté , sans secondé p 

C'est le phéaix inconnu , 

On prétend qu'il est au monde > 

Mais personne né 1^ vu. 
Et je dis , moi , que je Xït me suis pas cassé la tête à le 
chercher; ouand à la jalousie elle ne me Fa jamais tournée, 
d'ailleurs, je crois mia femme , sage , rangée , douce, ah ! 
je dis douce, un moment, comme çà... mais vrai, si elle 
me laissait boire à discrétion , je la regarderais comme la 
meilleure des femmes ; la plus... c'est que c'est* une chose 
rare , au moins, qu'ime femme qui laisse/ à sou mari , la 
liberté de faire toutes ses volontés, mais comment choisir ; 
elles sont ^arfois^indéctinicabUs. 
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Air î Du Panorama. 
On croit une femme siqcère. 
On lui parle sincèrement ^ 
On croit une femme légère , 
On la trarte légèrement. ^îfi 

Mais la femme qu'on croit légère 
Agit toiQours sincèrement y 
Et celle qui paraît sincère ^ *> 

Vous aime alors légèrement. hs. 

Mais c'est assez parler de ma Femme , laissons-la en repos; 
et comme il n est pas de bonne fête sans son lendemain , avi- 
sons au moyen d'aller' chez le voisin Dubroc, le marenand 
de vin du coin de la rue de Bourgogne, j'y trouverai sûre- 
ment Prét-à-Boire, qui m'aidera À reprendre mon assiette ; 
il faut bien «e doaner de gardé que ma femme ne me voie f 
âfrcar elle ne manquerait pas ck faire le sabat ordinaire; allons, 
Grégoire , allons mon ami '; en cas de rencontre ^ faîtes 
voir qui vous êtes. .. eh bien! qtiest-ce... la port;e fermée à 
double tour... ah ! madame Grégoire , ce n'est pas assez do 
m'empécher de boire, vous voulez encore m'en fermer ; que 
va dire le père Dubroc, s'il ne me voit pas ^ la jo irnée... 
nuls moyens de sortir... chercher une clef, je perdrais mon 
tems : 

Air i dsîq Croisée, 
On dierche tout assurément , 
£t de chercher .00 est podi^ue ; 19 

On cherche la clef du talent 9 
On cherche la clef de l'intci|;oe , 
La clef du coeiyr a defl attraits , 
• L'amant la chercjie sans entrave. 
Four moi , je ne chercjatf jamais ^ 
Quç la clef d« la eave. 
Far bonheur, je n^aurai pas cette peine là , et ma femme 
n'aura qu'à se repentir demavoiirenéermé^ car je ne doute 

Es que ce soit pour m'empécher d'aller aii cabaret , qu'elle 
fait, et par-là éprouver sj ^epui» m'en passer une jour- 
née entière ^ mais elle ignore que j'ai toujours en réserve 
quelques bouteilles de bons vius, qui me servent à régaler 
mes amis, lorsc[n'elle est absente^ elles sont là, dans cette 
encpigiiure , qui me sert de cs^chette , et je dis que jo jvais 
m'en donner à tirdari go; elle peut venir m'ottvfir quand 
elle voudra , j'ai de quoi prendre patience (lli>aà sa ca^ 
ëhetie.) Qu'est-ce... des papiers.... eu ! mais, je ne me trompe 
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pWj ce sont ceux ponr lesqaeb elle a ctc appelée chez mon- 
sieur Grossoier , notaire , rue de la Parchemmcrie ; c'est pour 
aujourd'hui à midi 5 làcraîntequ'- je ne me rèveîllas8**atani 
son dëpait, les lui aura feit oublier; ainsi wlà ma femme 
qui perd la tête, pour m« conserver la raison. Ah ' madame 
Grégoire 9 vous vous êtes prise dan^vos propres filets^ et cea 
papiers vont me servir à sortir d'embarras. 

Air : De la Chimène* 
Il faut que ma chère , 
Ménagère , 
Pour affaire ^ 
Aille cLez le notaire , 
Et qu'elle soit . sans doute ^ inespéré ^ 
Ici , 
Rendue avant midi > ^ 

Mon projet 
Me paraît 
admirable ; 

Il At 
Vraiment • 

Charmant], 
Plaisant ; 
Ces papiers. 
Oubliés 
Sur la table y 
. Seront 
. Pour moi 

D'un boa 

Emploi. • 

Un mot , 

Sans crainte je puis boire , 

Puisqu'il faut 

Que madame Grégoire 

Pour avoir ce rouleau , 

Ce grimoire , 

Bientôt , 
Sans rougir , 
Vienne m'ouvrir. 
Comme, elle sera* surprise ! .comm^ elle va s'emporter! 



i 



3 



iT 



Air :, Ça n' se peut peu. 

Je vois déjà venir ma femme , 
£n ces lieux , pour se ^pi\ter ; 
Moi , sans crainte cpi'elw me l)lâme ^ • 
Je ris tQujours^ sans l'écouter; * 
Elle , de me dire en colère ^ 
Rend ce rouleau, Grégoire y hélas ; 
Moi y de lui répendre ^ ma chère j 
Ça n'se peut pas. , ^ ^. 

Profitons du peu da tems qu'il me reste , et sachons le 
mettre à profit {^il va à sa cachette et en tire trois bou-^ 
teilles et deux verres. ) Voi'à pourtant c^ qui fait la brouille 
démon ménage... sans cela, nous serions d'accord^ mais 
j'ai beau Faire , elle ne veut pas entendre raison y malgré 
que chaque jour je lui répète que mon plis est pris. 

Air : Lorsque vous verrez un amant. 

Mais à quoi bon se tourmenter , 
Pour résister à la bouteille. 
Elle sait toujours nous dompter j^ 
Et sur nos sens faire*merveille; 
Sans changer, sous ses douces lois^ 
Je passerai ma vie entière; % 
Ehi puisqu'il faut b^re ude* fois. 
Que ce ne ioit pas la deiftière. 

Je vous le demand^, là, qui pourrait résister à un argu- 
ment semblable ; oui, oui y madame, ma femme, ouï., 
vous obtiendrez tout de moi ; mais il faut rayer cet ar- 
ticle... allons , puisque je ne puis boire en compagnie , il 
faut bien me résoudre à boire tout seul.... eh ! mais , il me 
vient une idée , excellente , ma foi. 'J'ai justement deux 
verres ; eh bien. , je puis en placer un là , pour représenter 
mon ami Prêt-à-Ôoire , allons, c'est dit , place-toi-là , mon 
camarade , et commençons par trinquer ensemble. ( // 
verse du vin dans fes deux verres. ) A ta santé , à la mienne, 
à celle de ma... non je l'oublie pour* aujourd'hui. ( // boit.) 
C'est du bon,heim! Bourgogne, première qualité , buvons. 
( Il boit Poutre verre de vin» ) 
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Ce vin 
Est divin 9 

> Dans mes sens 
Aujourd'hui , 
Le dësîr 
Duplaisif» 
L'amour . 
Tour-k-iava 
Par ses fenx 
JbnoureuZy 
Sans troubler , 
Son 
Erreur^ 
Vient double» 
. ' • Mon 

Bonheur, 

Tout boit 

\ . ' Et Ton voit 



^ur 
rara 



Que l'on i 

Doit -^ 

De son 
Droit 
User 
Sans mésuser 
Tout le dit 
Lenrescnt ,• 
On sait» 
£n e^et , 
Que le lus 
^ De •• 
B«»bw 
Par caprice y 
Souvent 

.Est • 

. Propice 
A l'aïaant 
de vin, etc. ♦ 

Quand la fillette^ 
£«t en goguette , 
En vain rtoiraéur 
Veut parler à son cœw. 
L'amant 
Caressant 
Est pressant , 
On sot\rit. 
Il poursuit 9 

£bl«iit 
Et sëdiiit. ^ 

Ce vin y etc. 
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. Atlous ) moii ami P.r3Uà-B«irej changeotllcte couteUfé 

. Air i Du pas redoublé, • ' •' ' 
Laissons ce BoUrgogue , à son tonr'^ ' ' 

i^e Champagne me tente ^ ' . 

Il faut > m'enirriiit en ce joUf, ' ' ' 

Qirici je me cnnténte ; » 
Quand Barchus 3 par ^n jus divin | 

Nous comble de largesses y ,-.. .. -. ' .1^ 

A table , On doit,cb.unger de vin . % . . 

Autant ^ue dé maiire^ec. ;. </ 

• {Il boit) 

Ati! rôpréùods halcide^ c'est trop ehaotef- sans boires 
{tlhoit») Et puis d'ail feurs «. . Ëh bien^ tu ne dis rien 5 toi ^ 
ëit'-ce que tu n'es pas de mon avis..è Tiens ^ 4çov|te t 
Ait ..* Aussitôt que la lumièr^ 
La tjiste philosophie I 
. Pour étôilTfer nos désirs ^ 

Nous soutient que dans la vie ..•...■•, , 

îl il W point de Trais plaisirs*; ,...'. • * 
?: ■ J'e ris ée cette fmlijpf 9e » ...;■• . 

iDieut!.... n'ei)i soyo^.poilf^ jalonx.f .. ., . ^". 
^' [ (^uand je bois, iixi\s inçn ivresjia ,.•.,.; ,- t 

Suis-je moins heur^jix queVpus?, . .-! n'i r:> ■. . •' [ 
fittvibs! et vive la joic^ morbleu y je ne, ma suis jamais ^ 
trouvé en aussi belle hiiméur ^ c'est doinmaj^e que le vin 
commence à baisser « . ; Oui , si j'a^^ais les cle» de la cave ^ 
je me sens la force d'v faire une^i^cente. . i En parlant de 
desc^enie ^ ob que j^en ferais bi^n une y s'il était en nidn 
pouvoir^ c'est-là qu'après avoir frotté d^niportance ... Je 
pourrais me passer par la Vallée d'AngoUlémé quelques bou- 
teilles de rbum j de rhac. N'cst-fce pas, Pfét-à-Boirc. . Ah J 
. si je pouvais. . , - , . 

I Air i Rfén dans cstte ménagerie. 

Si , pour descendre en Angleterre > * . -» 
Faisant urt miracle noUreau ^ 
Dieu ! comme aux beaux jours de la terr* .^ 
En vin , pouvait transPormar l'eau ; 
Les Anglais , vous pouvez m'en croire ^ 
Trembleraient tous à mon aspect t. .« 
Car nientôt ^ à force d^oire , 
Çktn eux ott irait à pitd «rcî. 
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Çvt ftlonr que je ntf crain4r»i« pins nia féoiAt ; qcié j« I 
pourrais boire à loisir , sans qu'eue vint m'empôcher de ; 
vuider mon verre ^ tiens , toi , venx*tu déserter la maison , 
tu es mon aipi,' nous ne nous abandonneroDs point «, ma 
vie est à toi 9 tu le sais... Qu'eflrCe que tu dis ^ qu'il n'est 
rien tel que son chez soi ) ab 1 ahj ah 3 

Air : Dé Sophie. 

Dans un palaît HcEe tï brillant^ 
On croft'Ié plaisir plus dtirAbltf ; 
Moi, je pense diff^retttiltkéttfc , 
•Tdà^ àlile m'est agréable. * 

(lli^lf«* isié yéfse dû bon viA , 
^^^cMfaUèrtjé fàiimné paù&é, 
lit* èémiîie le& fh^nr^ ^^un jarAîn f 
Je prends raetnte ob l'oà m'ârrost. hh. 

En attendant , je bois. Buvons... Ëh... il n'y a plus rien 
Ah çà , je dis un petit moment , de mimé qpe je prends ra- 
cine où l'on m'arrose , dé méoie aussi je change de terrain , 
quarid il n'y a plus dô quoi ïâVrrôsélTy et cW pourquoi il'j 
faut... Eh bien y est-ce que tu dôr^ ? allons , mon ami , al- 
lons y débarrassons le plancher , il â'y A pàè de femme qui 
tienne, déporte tuide, dé bouteilleè fermées... Il ne .sera 
pas dit qu'un homme comme «nôi , non. 

iât' : ÈeMnies ^ poutea-poiu ipriuifêr, 
âVst à tort qu'en sfeffônïerait 
Ds me tenir d«n# l'esclavage « 

Ce w?^ pas l'embaiÀ-ÉiÀ 

ir\ « tout comme AQ cabaret # 
ttt vin a 2e même ayantaK» } 
De mei plaisirs ^ de met ébats , 
Peu m'importe que l'on murmure; 
Xh ! pourquoi ne boîrais-je pas ? 
' Puisque tout boit dans la sature. 



